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Puis elle Tevenait sans ces-e cor ce eh ! qui
avait produit tant d'etlet. Ah i dit quelqu'un,
c'est une atrocité (eh! trop cité

.,• Quand revint la mode des tailles longues
aux robes. de femme, les urs trouvaitent cela

charmant, ls autres ridicules.
- On n doit pas disputer des gofits rî des

couleurs, dit un malin ; mais e ssni une classe
de fe.mmes, casse riche, classe fournie d'écus,
conite l'on dit, qui ne s'arrangera pas de cette

mode l. . .
..- Quelle classe donc 1
-Celle des boulangères, qui est forte pour les

courtes tilles.

,.' En 1761., Mlle Miré, danseuse de l'Opé-
ru, enterra son amant ; les pnisans lui firent
l'épiinphe suivante, qu'on grava en musique sur
son tombeau :

La mi ré la mila (la Miré l'a mis là).

*,' On parlait dans une société dlu marine
itu doge le Vese avec it nier Adriatique : M.

ounirmancey dit avoir a.sieté à tn mariage bien

phus singtlier, celui tt Pérou et le l'./mirique
(du père Ou et le la mère Ilque).

1,''Ue mrirchnnde de poiusdtn roimanJnl i
iun peintre une enseigne anialoigute à son état ;

l'arti.te lui peignit un mierldn dans titi sonlier,
avec ces rots:

A la marée chaussée (A la marlcaussée).

•. Une jeuup personne était mariée contre
son gré ; elle prononça le oui fatal avec froi-
dour.

- Ah <! dit quelqu'un, je plains le menri, il
n'a qu'un sermrttle bouche.

- Plaiguez plu<tôt l'épousée, répartit un des
ussistans, car elle a un serrement de ieur.

',- Une femine fort laide s'étînt évanouie,
tin homens-rtiti prs trop frne, qui en ful temoin,
m'cria : Elle se trouce mal, c'es4 qu'elle se cot-
wiat.
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NOUVELLES D'EUROPE.

Arrivde du GREAT WESTERN et le
LIIIBERNIA.

Depuis nore dernier num roIr. le GurAv W'rsyr-,.
est arrivé àt Nuow-York et le Illuva a )ostn,
lu premier île ces iraners,aprvs nie trave'rI'e ora-
gosse de L8jours et le second comme loujoit après
un panage rapide et p rompt de 1i jaurs ; le Gratl
Wloiern î failli périr', le danger fut i grand q<e
plis de soixante passagers, craignan t mo01101i
imminente, reçurent dess nains <k' itquelquies <rtros
qui se trounient à lird,les deniers sacmeals.le
vaisseau fut sèrieuseeniot endommagé.

L.es nouvelles reçues par ces deux stoanierscln-
frment les bruits qui nous étaient déjà parvenus
sur la raeié ds prorouits on Eiope. Les prix ds
dentée, sar en conséquence rencre nugneiîîs,
<<ne îhausse le .2 3 el'l ini par il a eu lieu sar
le prix de la fleur et Poul croit qu'elle sélevra
encore.

L'état des alaiircs au Mexique à excité u<t pri
l'attention de la presse anglaise et française, quaai
exprime à la fois peu do tsympathie pour un leuple,
qui nit présnee d'uue invasion formidable ut ian-
gereuso ie sait point faire taira eus livisions ci es
difnicultés 'iinim. "Il n'rat pas piussilulo, dit Ile
Tilne île I.ondres, d'ailder ceux qui 'e ve'ilent point
s'ailer eux-miltmesi ; '"et ce célebre journal conclîit
son article un ldisant que 'AnIzleîerre pourrait avec
justice cesser de prendre aucpts intérit au sort l'unî
pays. qui semble vouloir a props ruine, ai les
iterëts commerciait anglais <te nouîTraient pas le
l'état de choses actuelles. C'est 1 1a que le soulier
blesse et nus croyons que l'A nelterre, conjointe-
rent aveu les autres piouvoir Euiropéi'etns, insislora
il ce que la guerre lisisse d'unets manière ou d'unlle
autre.

Ce dont lt Mexiqlue a le plus besoin est tun got-
vernement quelcouqîîn; sans tm pot -oir excautif
suffisant,les gou.rerniotîemets ne peuvent synpathisr
aven lui qu'autant <itqe leurs iiîéréts crninerciaux -
sont plus ou roins cotnpruns ; il ns peut s'établir
d'autres liens qun ceux ie Pitbrt entre les puits-
sances et ce manîlheurent puys.

LORD METCAI.LFE EST MORT.
Le Spectafer et plusieurs au;tresjoitrnat atnglais,

qui défondalent la politique de Lord Metealfo dans
son adîninietration des affaires du Catnada e,ît fini
par ouvrir las yeux à la vérité et par recontaitre
que le noble lord nî'untendait rien aux primcises et
au fonctionnement l'un gouvernement constitm:-
Sinnel et représettatif etavait on ne peut plusmal
administré notre pays.

N'us ne pouvons trop'exprimer notre satisfaction
île voir que la conduit noble, ferme ut indtiien-
'e<jnte ils nos ex-ministres ennadiens : du cabinet
I. Fontaine-Baldain. et etsfin justement appré-
uiég on Angleterre. C'est un beau triomphe poir
Je padti libéral que les hommages qute renîent t

ns chers populaires les plIs importants organes le
la pressu'angaise ; il nous 'pr6sge beaucoup du
bien pour l'avenir. Joignons à cota la conduite de
Sir John Harvey à la Nouvelle Ecusse, qui sembls
vouloir fuavoriser la majorité populaire contre le par-
ti oligarchique, cinposb comme lui d'offiaiels et de
chercheurs île places, et nous pouvons encore conl-
îevoir des espérances pour le bon gouvernement
du canada,

Il n'y arque quelques semaines que lord Grey
lui et mantenant usecreaire-Colonial, disait à la

Chanbre îles Lords " que si l'e sunicai saUne ii-
ute librale envears les colunies, eut leur octroyant
en entier los idruit les plîtachere des sujets angilais,
le privilége de se gouverner oux-mêmes, et de nu
pua intervenir ilutilement dans leurs affaires inté-
rieures, on s'aacherait les colonies avec des liens
qu'aucun pouvoir au monde tue pourrait briser."
Nous verin comntient lord Gruy mettes son expe-
rieico u pRmit. Ce qu'il y a de ceurtain, c'est que
600i,i) canadiens ie su laisserout pas lon;gteips
exi iier, nous l'espérons, par une pupulalion de
50 muiull iles. il faut que le parti liberal qui ii
vraiment slnparti national it sa part de gouverne-
ment, autrernent il n'y a pas de boi gouvernomont
possible.

Axm.rmati.--Ou nnnonce que la reine
i'Angletarre ri'sern à Osborn- loust jusqu'au
15 ociolbre prochain. Iendant ce t-Igips, S. Ah.
et la faimiillo royale fertoit diverses excursionus
iauritimus.

Lus libres Eichianisiîtes de Paris foit frapper
fue médaille d'or qîu'ils vont prôsetter i i.
Cobden.

Un grand dlior a eété donné i Bordeaux à L.
Cobdue. L'illustre chel'de la ligue a fait encore
là un éloquenit discur, qte «nous donlicuts
dans notre prclainel t'ille.

En Anglterr', le Tribut Cobden s'élève dé-
jà a £ 1000 t.

E isnr. r.- O'Connell a rusai à e défire
iit la jeune Irlande dans Co.rI.wrroshlî.u lu
clergé est lour lui.

In Fne.-- Des incendiaires répandent la
conîsternauin dlantis desdépartemiieis tout enliers.

L'empereur île Rtiussie a modiiié quelques luis ae
navi"ation ei faveur les aisseaux iuaiçais, à l.
denande <lu gou;vsrieineit île enPays.

- u uéa1eeue raîtuhlue français a été assassiné
par les sauvages de la Naudvelle Zéland.

-Don Carlos s'est évadé de sa prison.
Le PORTUAL est en proi à utne véritable anar-

chie.

Crirail de la C<irripondancelAilique du Courrier
drseKlals-Ui.

Paris, 9septembre IRI6.
La jeune reine dlEpagno est mariée, ou peu s'en

(uu:l a che n abaigé la«neau des fiançailles avec
sont cainingriini , l'inufaut .don Frait ssi.
il n'v a plui à s'eu dédire. Ce n'ost pas tout ; utn
atir projet le mariage a élé irrévocablement ar-
re:o ; le lue d(I .lii)upogsier, le pilus jeuni <es lits
île fmeis-Pthi ép ine lasnmr 'Isabelle lh,
linfante it' aria-luisa-'eraa. Ces deux
alliancis 'eronut simuultanèmuenît coansaciées à Na-
drid dans un miii, le 10 octuobre, jour anniversaire
dla la naisatnce le la tiancée. ui aura 16 ans. Elle
est urr le ti ctluoIre 18:t. Sa soumr, qui est tuée le
:10 janviu1r 1t2:, 'aura 1qu 1.1 ans et 8 mois, le
jour de suit maraae, il faut vraiment que cette
vieille fille, qu'on appelle la diplmatio, ait la rage
mutatrim-miliale, pour untiiiser oini les danger% et les

lau'is de ta aterité à crs <u juins fitlles, iqui
ioniraienit encore à la poupée si le hasardn n es
avait pus fait naîitr suri un trône. Ce n'est pas la
faute de nos Villamnee dipluinatiques, d'ailleurs, ai
leur berceau n'a pas été plus fif transformé nil lit
uptial. liDepuin deux ans, leur enfance n'a été es-

pecée quiý arae aus jalouises rivalités ee, ninm-
brea: prétouul aq<(ui s hdisputaient la possession
das alon eviergis royales. poux siontulssi fort
jens, lu rese, et, vous le arapport di- l'aig, le

cuIilîms seront bien assîrtis. in Françoistdsise
s ti i lt13i mai, et le du dlo Mnlu p esir un
a eu '22 le 31 juil.e. L, elimat espagnoi, je les-
pè're, lua «soe raupitiiieit dutelupp' et iii<i les
al''ii liaincé s, pour qu'il n'y ait lias lieu île 'raii-
aIre de l lvir se flétrir parlio n eposiiion piinia-
firée au soleil brùlant <lai mria'. eutit-tro
même ha reine Isabelle irouiemu-t-ello là la rëg-
nrationque a coistituioun naladiv a vainement
doelané à la isaience dsn médecins et au bapteio
dios eaut nunrales. Qiauint à l'infauuîu<o Mai <ai, olit
a, dil-on puisé dans le vuiuinauernstlutte sîurabonu-
dance de sève qui 0 meanifse par le dévelo p pe.
nent prociice de ses attraiis et ae ses instincts aIu
f"nmm'e. La jeuo eépouse du dlu iloiaonnsier,
d'aillturs, aera dige à tn. égarddeu arasei, au
Vasto facer u flottre fa il lu etroyal u ; on Fa lit jolie.
iraciOuso. baue, aimable : ce sera un beau liu- j
rn dl plus dis <'tio riche courutlole de jieuas
gens et du jeunes femmes luPi uo grou<uiluit autour f
la' la vieillese pairiarealu de Louis.Phiiltppo et du

Malrio-.\muéliu.

CON\'ERSIONS EN ANGLETERRE.

Corrrspowl.nicr partici:!if're.

P.'rnettua-nini, M. le rédarheur, de coimi.
iqur à vos leuieurv un faut ldont j'ai été té-
min<<<i p'ndal<nut mon séjour en Angleterre il
:'tir fîra coi«nitre, mieux que t ut ce que je

puinrrais ldire, la nature et In furre du moauve-
Imeuit re'iiciix qui s'opère dans ce pays.

A peine qîuuelquues années se sont écoutWes
dopuis l'époque oùles Prédicateurs nglais ne
tarissaicit pas cuir l'ignoble tablesu quu'is tre-
çuiet, dns inifaIres superstitions de la prosti-
tuée,dîetinBabyloneibstmoeilerer. Ainsi apiuelaient-
ils, vous lI savez. la sainte .lise le Roime que
nou v cénors c e anotre mère. Aujour-
d'hui, non-seulement ( de semnblibles sermons ne
sont plus à ruiîaîmde, non-aeulemuent ils tue se-
raient lus du goût es tuditeurs, mais encere
les miiiistrcs anglicnus tie se les permettraient
pas sans dangers. Je vais en citer une preuve.

Une des plus frventes aprotestantes, miss
Ramibautotvn, fille d'uin membre du parlement,
avait été eus vain sollicitée par quelques-unes
de ses ainies, pieuses et saintes filles qui s'étaient
fuites les apiitres du catholicigme ; elhe avait
meue résisté aux conseils ulula plus imprieuse
des passionsu. Vaineient M. Ritey,. qu'elle ni-

iait, l'avait engagée à etabraseer la., religionf
qu'il profese lui-méic ; elle était rMtée scurdt

TGV
à toutes less'ilicitatia'ns, et lé jeunehotusn
bien coavui'ic qu'e' ag ae était dééll dé
vivre et à mourir dansle'sein du protestantism
avait fini par ne plus écouter que l'entrahin
nient de son cSur, -et ua ,nuriagu nirule avt
uni leurs destinées. .à ;, k..1

Lm' années 'étaient auccédées sans apport
dut changement dans la fiai desdeux époux, qu
par un consentement tacite, e'étaiuunt absten
de tout euprit de prosélytismue, de tout atie co
tre la religion qlue chacun d'eux profesait av
ardeur.

Dernièrement, mistrise Riley assistaiient a
sermon dlanus l'église tic WtEnds<r. Le prédic
teur, protestant forcené, en revient aux arg
mens d'un autre âge, il s'égare en de violent(
injuren prodiguées à PEglise romaine et ain-, c
tholiques. blistriss Riley éprouve le degoût1
pluscompilet pour d'aussi rvoltniutesdîclaum
tiens ; elle s'irrite d'entendre des calon.nies dii
la fuitîsseté lui est cointue ; puis la grâce par
à son cSur, et elle sort du temple enr disant
ses samies : " Ce ministre a cru snous a lerna
dans le protestaitisiie ; il d'est trompé. Je cou
nais beaucoup de cathohiques ; mon mart nén
professe cette religion; je sus accoutumîéo
admirer leurs vertus mieux que personne.J
puis voua assurer que toute cette diatribe <q
nus venons d'entendre n'est qu'une infaîte r:
lh<tnie. Croyez moi donc, il Cuit être bient lb
lae pour avoir recours a de semblables moyen

Oui, ce ministre vient de m'ouvrir les veux
j" suis entrée bonne protestante dons ce temîupl
et j'ei surs uaîthlique de cour et decidée à a
luiire inatruire."

Elle l'a fait ioii elie l'a dit. Cinq de m
amies ont été etirainées par Ille à suivre su
exemple, eu les injures prodiguées à l'Eglise t
Route lui ont ainsi donnié six etuf*ans dévoué..

Ait !If Eglise que nous vénérîna est hien
fille et l'époue de ce divin Cruetié qui l'e
ceîîdrait aiu uileu des injures et îles earuamii
dont il avait été poursuivi jusque sur le Col

L'ablé A . le F.

-l .lorning-l a nnnonce itire le Rév
rend MI. Siipni, vicaire tIe Aituhan, spri
iavoir re. gîté sou fétiénlice, a été reçu da tic

s'iemi de l'Eglise t'aithoaliquie.

- Un vol, qui d<lnute chezm oti nuteur ti
rarce ihbilete, auiit ete iouruuis ce jiiour pnss
à Elluetut', i aire i Journal de Ruocun.

Al. le 'uré île la métropole avait chez lui
ent ilét. la caisse dc la tii'urnuie r cette caiss
contenait eivirin 3,000 fr. ; elle était Iermué
par trois serrures, dnt lîitchacune ne iepou1 it éti
ouvere qtie par iutne clé die:'reute. Dui t c
ilós étaient entre les mains de ieux membre
de la iilirique ; la triu'sièmue restait dépo.s i l
preliytère.

Dains les derniersjours iîe la seiiiie iss
on Cut bsin de faire quelques p iemens. L
'ra' fut iouverte, et grandfuti l'étoiementdit<

pertonnes irésrieties uet la trouuvaus euntiéremeuu'
vide. Cepindant aucune trace d'ellctio
tu éait étî remarquée ; la caisse extérieurei'ie
était partiiememt initi' ut hermêiqueme
fermée. On se perd ein ronjectures sur ce vi
véritablement extraorlinaire.

,'.Ana<arc un'rriour. - On ne eomapte e
Eturoetit ue -1, tilliaruds d'aurtit cmt muîuaîu,e
sur ces 4 millii rdci' 'e nîlent nit c'rédit et tin
circulationi <lplus dIe <hi0 milliardsenr papier
notnnie. La dette publiquee î'iprendm
iullianrl ; les titiis des chlenine le lir, lu
billet' île Ibanquee tréelaieti les 20 tilliard
resamtu.

-A Devonport, il a encore été raitiq iiideu
llaelaaions b crutales contre des sldaini un
It'e viiitiimits dece rude ciiment s'appll
Ili ai <s, <u t5Ae r;égiment. Il ait iiinic
di' lanIier es iottes à la tête ie so seirgenut ; <a
lasait cnanüné à'200 oulide îl oet. Ce
hîommeuuu 'apas dit un mat itiflin l''nt i'
n.n'm iinus le chirurgien a été d'avis d'arrêter l
supplice aut momenl t etoù le condamné avait reç
150 coups su r 20) lui detvaiienut être ippe
déiclorant qu'il <e pourrait pias eu ipporte
laanttne. Douze hommes, itiumoins;ont î< t
orrs tie s'éIoignter pendant l'exvutii, Ia

suite le 'r'motion. Ui autre sal it, niié
L'e, n r<et <'ent coups de it oslet ; il a subi iouzi

jours i'empisonnement. (P/Inouh-Journal.
'utre jounait atui an nnceut <i

ash lurpylia siui égafleument la peine( dl
faotuet, à Coves, à liord d Trufalgar, ouravoii
fruppé uni aorl. 'Trois iiutres indiviuils, qu
s'étaient absenté;é sanus permission, ont (t
fouettés sur le Rodei'/.

AeCtIIEN5 sUR uES CnMINs nD rFni ANG.LAIS

On lit dats Ile Dui ;leetier
S Nouis avourn ciîe moment sotis les yeux lu

relevé tuilai des ncideins arrivée sulr les ceinî
île fer pour le see.ticre qui a fii le 30 juin]. C
relevé a été dress par le bureau dît cuîuommerce
par ordre dec la chambre des communuinues. Ily
a eu 116 ar'cidiens, 13 personnutes tuées et S
hleéi'ès. Ces cliltlrcs. pris isîolénenît, tue <tou
donnet ni les moveis d'estimuer la sé'urit
coimparative dle ce mode île le':nmrition. nii ceux
d'apprècier le soint i la n'glig'unc (itqe iettiein
les compagnie à prévenir les acidens. Si h'o
veut arriver à des coiiclioniuiis sur lesquelles ou
puise coipter, il tiudrait computiaîrer le nombre
total îles voyageurs. Or, il nours est impossil
de fiireî cette comparaison, grâce a Pimperfe
tion île plusieurs comutes-rendus. Le chemin d
fer los 'omts île l'Est et celui du Grand-June
tion n'ont envoyén ni relevé du noabre île milles
ni rlevé dlui nuomblre d'es voysgeurs ; le chemin
iu Centra ainsi qute celui île Newcastle et Car

liste n'ont pas envoyé le relevé diu nombre d
milles. Cependant, malgré ces onissions, i
parait que ila sunime totale des milles parcouru
dans le dernier senestre, s'élève à la huagatell
de 187,000,000, et que le nombre des voyageur
dépasse 13,840.000. Nous nudoutons pas <jus

; Ï uscs ttutes etPar les p-ens de locomotion cours et appui A l'aide de ces nmystérit
à 4odkireu' la somma des aceiens n'eût kêbeau- pathies, il passera ina perçu au ruiliptgje

e, coup plus cànsidérable, en supposantt uneausi.i pîostes, unssiasiable et invisiblejusqu'aunMt
e- grande Masse de voyageurs et Un aussi grand où snit bi'rac se lève pour frapper..-

ait nombre de nulle parcourtis. Stur ces cent seize Abd-el-Kader n'a po'int de based'o»ra
3ccidens, il n en aùi:lus de trente que l'otîn sus points de station sont déterminés d'une~

er serait peut-être en droit d'attribuer à l'atiniiiiis- nirière imprévuie, et il parîurt les distans
uii tration des chemins de fer ; h'e autres Pont dus les sèparent d'unîie seule traite. Penden
s à l'imprudence les individus tit à de purs anci- marche, il recrute les goums qui l'attendkit,

a- <dees. 'l'rt'ttte trois chemins i e fer n'ont été le s passage et, soit négligence ou trahisun
ec théiare d'aucun ocident pendant le dernier se- part de ites ugetit arabes, il arrive pre.sque t

imuestre. Ces relevés, u'n définitive, i remoi- jours dans le lieu vers leqiul il s'' dié in
u trent pas seulement que la loconiotio nouvelle momentrt où il et le moins attendu. Le e
a- est comparativement exempte d'uccideîs, mail duel le Jtsuf et de 'éir, danstune -.
ui encore ils font honneur à itlprévoyani'e et à l niareltes et le Contreaisreies, où les-deuxerf,
es prudence des admiiistrateura et employéa des ont déployé tour à tour les brillantes resuso
a- chemins le ter aniglais." d'una iesprit inventif <t fécond, ont de nouvel,
le - Oi lit dsns le Standîrd du 2 seiitmbre montré toute notre ipiluissatice pour. atteiaîha
a - italiridans 'e riihst. 1 re notresudacieux adversaire. Chîaquetribuest
t N lui un relai de poste irganisé. Au Momentn,
le haun, Itapeli lat c altrniso eriiée tis le notre cavalerie épuis~o le saisit pretc,
t 'l, i, aux dermeéres têtes de saiiit Pierre érchatnge à quelques lieues dîe nous ses efevat
r et in'itt Paul, dotnnet a ôi du piste lu- ti'ués contre les chevaux frais, et Par'e

ýn- ertif qu'il oercupait pour passer ià PEghIie catho-1 marche dle nuit;oi me pointe rapide suir run
el iue rmam'." esn latts, il écarutpp<e et se déroie encore une
à - La lbîéralité prinrière <e lord Shrewvsbury fois à I<o coups.

Je vientt d' doter la ville d(le Cheadle d'u ieéglise Retiré nujourl'hui danis le Maroe, hore
le c:tliuliieîi. Sa construeliont a cote près <e notre portéat, aumit<tîlieuî d tribs fantitiesel
s- 40.000 liv. strLit (1,000,000( <i r.) Le noble dvouIi'e, il s'y <rra1is' et V cotmlanea
i- lord avait donné ctlne ilanche- à son aritete qu'en iaitre ; i'itisiaiist Abid-er-Rhna
s. AI. Pugin, et et lui recommandant qiue Ptlise par c p1ti-L7 soit parc. qu'il redoute le hpretit

r': répondit e;aiut que pibile à sta de'sin:îan, li d'un nmî toutit p>ii<an1t au milieuiI <lus tribuis
e, aait ouvert ii credit illimité. Le rsiultat de viennent le li donner asle, n'e point sdOr
e rate muniti'ene a été d re«itn d'unI des plis poser à lui. R'rai, reitre'ra-t-il daie a

maniiue édfices tt pays. Ce'te égls', qui v 'aui laits la lice par la prointe d'Oran,ou r
es 't sa«i n I*ivot'caîitinl e saint Gilles. ai té îcotîsa- tentrr-t-il que tquîeliliies coups le imailu aveu.
nti cree vee la plus grandu solennité. Un grand tureix I C'est ce que l'avr'iir tious allireiînn

de nombreyordFrl 't'pes v assisttient. Lrd Shtrw En tednt, de 'aisses u'de ftîils et des aut.
bury at aussi doité à cette ctasi c des 'tes tions lui sot expdiées de Gibraliar

la brillantes dans sa résidence d'Aloin Ttn ers. -Prsîuîv;ut sairivre rolintriet l

l- -Cie elleélise. ntholi'lue vitt d'être gouvernement d'Irlande vienit de rétablir ait
es ouvente à Litverpool. La dédienci en n ôté ite dieux cuommissions de paix de cotrés d[ux hon.

lule 5 août a' ' <lue grande solennité, et réene ils marquans qui avaient été révoqu ms sutul
d'Unmelimile nombtitreuse. Ce jou -là lvielI bru-1 précédent cabinet, M. Dilhmn Browni, députédu
mrevuxdu 1e PA l'eterire s'ila ii,aiî'r à CetteF cointé ie MIyvo,et M.T'h' uas ivin.riebe pri.

é- tète. Le temps variable diepuis plisiirs jur s, priétire dtiucomi le Gaiway, talous ileux <isen.
ès s'éclaira tout à coup le matiti. bras i l'asIor-uaiondu ruip'.
le -- Le mrredi I faoût, NIr Wisemt;n a coi- En lutre, le g'uvtrnmt sone sériene.

sacré, à lIae , udans le Wore rire (Ai- a-i' a iiscourir laopIul:ationdl'I: ulde.2
e gleterre), une 'uperbe'bellae,'uIn n raM. Labochère, a adre

Ù, la Sainte-Vierge et de sunt Alliise e Liguri. a iniîustrationulcales unr l'tre dont a
C temple estlit a la muiiince d Al. Jn,11 extravnas les pîagas iuivans r

a, Vincenît Gand«hi, eo., qui l'a thit hatir à ses trais l<it être bien entendu gl e le ouvernr.
e sur les plans le I. Ch. linom. A près les men,'tt n'a Inullement 'inteiti ai it'toureir ti
e solenités ti'usage', Ah. 'T. C. IlaornyoId q, ., ls " is qî'"îî Pîourrait r<isuiaierne.n Ciiptë
e nleu' <lu générsuxIdateur dle rettt'eé.li, voir le marché asez tappronisionlIu par le ce.

es réuni dat untit grandîîî baui<lt une toule de pe'r- teCe <nîntre.
ru sntages tanit laïques qh'eclsistiqes. Au "Qnaitauux iîstrits o l'on rlie peut 1esp.
u nombre de es derniers, nous riiianlauuns le tiranm rer,il aura abis!nue itécesee:ire d'y en;,'srt

du P. Dechamp'1fs et <eu'< deli piIielîrutrs autres deo sbsistnes; mais le déatps puLsu
, réd'iuptoristea. l.e couvent qluii est cttigii à s'ronut ouotvtrrsqu<e lorsque la population eahon
a élisu est habit ar des religieux le cet ordre. d' t <'cheter ui cotmmere pairt euiirr à e

's -- ni 181.3, pendant les ude'rnie'rs jours dik IDtns tots les tas. le entuvrnieueatvi' t'.
<t en rna val, ieux couronnenraest«ir is de lin- D'emieran usa t que rpalei ae, uvce lrinripeqa t
n mtu, qui ornaient la statut le lai Vierge et de. a,Irovii autantcuev poi t s àc eurîi' à
nt l'en ntit Jé tus, et ii u i ''lie r <it rm assif. lurent p ri a rIqu i le parii d oir, vei ltt e tit ni e
nt volés à Ai'la-Chapelle, dans l''lise collégiale nxîri, ue ye par tu'er vendaîtiaulm'l, deAdnteMari, et outesles echerhes qi f! prix, pmisse y avoir unbtiteiaiombeI iltîiteu p décrie, ut touir les rulerde esîqijfi- Le lord-liî'itenitanît orinnîit laience'l Sa.r-nat ritesî<pouéciivrir le voleurrtîle vus oh' t , nuureble dontt a fait preuve la poapu!n'ioii d'Irlande
n .réi'e'ix, dont la vur imttrins'au' ét:it de a umili de cruelles privationi. Il c<pure qui
e '0,000 thalers ('2S000C fr.). re vtreIIt sans u- é a-urance de stia conttinielle siliu d u
le ilint. Le curé de Samte-.ne vieit as reevoir sula'er la dp

lr- u t o sto n ( ltats-U nis) unll e lettre d'îîî. jetu nîe v esu ' Ce n la n pvre e t lir t ri l e ar àtou s a 'e r
à) o ro benvmu à -, . rimotlti'ivttitutur atîitari

homume bieni c'uîà Aalahp'ele. et <it 'rnintes,uetréviindraîreas umtiibrexrtiixrssiemble.
is lepui5 prs le trois ans a nisai lle ctt' uville'

Id leu- li ldélare dans 'ete lettre ue ',st luh'aieu enis lrei 'laru cunt utiliucouél à' ceux qusi iae

lui a comius les valIst its veonsiia de puar- prt Ils e a t i
ler, etu u'il est p àrét à re'ntîudor 's de'ux coî< u .uronn e i .uît
et lu cali'eu, qui stnittre intacts itrec.t's -das desariIi's pe sra ve plrait<<s par la

;C II:Iin, maitti à la i'îoidition qu'on les fasu' upr<'n- r:e des cla m ue téeu lîi'u. un Irae,
dr etn A murique, et tîte Voi t'anage a luii a- : Ltucre t c it' lere, o n

ver dluurnai l reste le se jours unallie îeensi<rL
M aiinuelle dias leplay's 'traiger titi il resiherait.
t Ont nous conmnunique la lettre suivate
l: -.U 'remaruable tt rtit d'ese'rtuerie a été aidrsse par L. le comumndant Courby de
e .oinn11e '' jours-i à Laoilre:er un mLatdhaît le 5 Cvaiord, ui des prisainiers dI'Abtlcl-K:dr,

aliv. a été chnnt par uuie îiéraioi d'écriturev liti à su iaiile ; lius liouis ciilprrsons de publier
s, titi uIaIalatt' ..000l hv.,et le mandat ainsi tt- 't document, dont nus lecteurs appréciermt

ré a ôte aéteptê et pa'é puir la maison Coutta, 'importmee. 'c
. sur laquelle il était tiré. L président de la Le 15 not 184.
r comnihu uiei uichemin l I'r d enbr'. Wr- <Nitn cher beau-père,
e cester et Luudltaw, le u'apitaine William Richard- " J aprofitu pour vots dotner signe de le,

5son[, a été arréêé uaiiedi comme prévenrud'tre du départ d'ui etnvlier arnl>e que l'on envoie
l'auteur le ce tiux. à La-llaA riniia îporter utite lettre. qu'un m'a

e SutrAroN or.'?A u:atir.- Ce sertit tom- i'îrgu dl'adresser au géneral Cavaigiac, con
i lier dau <une 'gravi' err'u<r que deu vouloir ltire cernant éhauge.
r cisist'r la conquée dle l'Algérie dan la pOs- " L'émir ie demande as mieux quclde
i sassion <lu sol. A près l'rupain <r territoire, lt fire de suite, <ais il ti veut pas qu'il e

té si caamplîîîtr' qu'lle pise' être, il reste encoru' lasse pr uTi<auer, nti pr les Alaiocains. la
une tàlîe à accumiiplir, et elle est sas rontreit lttre tit ue j':atresse «lu génalt I ît poiur -le

la thut dili-il", il <taura mettre vit jeu le raIs prvenir .d donnerb <de tuiteicitiaisitace a
. '.orts d'iritellige'r'<'t <du sIvolniti lerêratt' . le maréclal <ue ]'hadij Abtd-el-Kadcr P'e

pour arriver o la coiqute moarale des popîub- re'use à notre échange ar le consul de Tanîger,
l tions. car vu on ne perut atteindrre c bit. magré' (uli avait été déléguéo poutrele mission.. ai
s la possesviin di sol, tout reste précaire. Danrus q rt ait a v îns'entir, si L. le inrôchl
ece pays, il n;'y aura repos et C'rité pour le lui <crit u dlvueuu<an de nos générnux pour
, vain'u. et cifIance pour le v uainqou. upît <ors- le faire près dle Laltla briniia. ah uisi notre

y lie cte s'conde phase <le l'<e<uvre civiliatrice bien malheurouse pjiiion pourrait bienit

S di' la France sera acclemp!ie.h r ll nrchal co Ii it ,à cela.

s Pesndit dix aniisPl'émiri nous a dlisi<u<t, p»i'l '1S'il n'y coiseint Pa<, cnrie elle nae tot

é à pied. la terre m'i il est né. Pant lis us. ,les jourst, nousperdrions l'espoir le revoir La
X sans autre appui que la ivieille n<ntinulité nripaintre.

t arvec' ses muqiet'rs anitiueis et a40n aalism ,I il auLe colonel arnon mu'a IeacoIup paé
i enu ieut ec' notre jeuie rivilisatiioui ; m0nir <e tous les t.Nnpauhies de la Frnce'et deir.
i son irréoistile' tendancen 'eahisseet, in lutte uée, tout cela est urt iuonornble, lin. cot

r fuit longue. narnllrlé', cruelle, 'jlIorieise île part mentu lufait-il qu'av'e tloutes c 'synipa!ioo

e et d'autre ';<einî, noirus avuns t uiompbli par l'or- nttotre uv'erneme't n'it lins hmanité de.now

- ganisation et Il, nomblre. Cet eiemtti, udiont la.t' sîrtir île cette aui'ruusen paosition dangus laqullc il
e uîace et tlhabileté noouts ont ronntuies, voaant que niitus laisse depuis one mois. quand on. n,
- la btte corps à 'orps n'était plis poassibat'lepour denmanhi' eut él,chnne que quinze ou dis-huit pn-
, lui. adopta un ssstérime rie ruerre qui, deupuis, ta onniers, parmi lesquels se trouvent des flmai

ni tujouîurs itis hais <e tnoatteintes. Il tue mnrche et des amnints, bien ceruaaii<teiit cela n'est a1
- puis environné d'un roval cort'.e, il a répudié ' u'onnui ie France..

e ce pîompeux entoutrae <ui ie convient plus Ia rua a Nous avuS supporté jsiU'à présent celle

il fortune actuile ; nais biali- bie malheureuse poI<ition avec ré;gnatist
s té, i passe au tuavers <de itou clons ulit s fa- tais aujoud'iuti elle «'est <lus tenable, et lom

e tiLtnent en vain à.' le poursulivre, nie supportons réelleetr exience quo 4"
71! ICiinorele premier par lanfoi;et par lltcourage vqosp4rance.que le gouverinmnt outM.<e n

e auI7 e îxles Arnbes, il retrouvera Prtout E-récital mettront bientôt tc terme! àlos eui'0P


